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HOMMAGE  A  PIERRE  LOTI 


U  RUSSIE  ET  LüLlEIWIGnE 

DANS  LE 

CONFLIT  AUSTRO-SERBE 


La  Russie  à  l'Allemagne : 

L'Allemagne  à  la  Russie : 
La  Russie  à  l’Allemagne: 


«  I.  )) 

Ci . 

Allô!..... 

«  Eo  » 

Venez,  Boches, 

Vide  poches 
Infects  virus 
Vous,  gueux  de  Prusse, 

Et  vous,  Autrichiens, 

Sacré  nom  d’un  chien  ! 

A  moi,  mes  chers  cosaques, 
Crevez-moi  ces  casaques 
De  choucroûte  bien  garnies. 

Pendant  que  nos  bons  amis, 

Dans  une  mâle  échauffourée, 

Leur  feront  danser  la  <c  bourrée  » . 

Pour  se  mettre  en  hilarante  humeur, 
Mettant  à  leur  anus,  tout  honneur, 

Il  faut  à  ces  lourdauds  du  champagne. 
Pour  réveiller  leur  ardeur  en  campagne. 
Pour  exciter  leur  grand  amour  national, 
Faut  autoriser  le  viol  à  l’animal, 
Le  vol,  le  crime  enfin,  l’incendie,  le  pillage. 
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Le  Boche  est  la  brute  épaisse  des  autres  âges  ; 
Très  cruel  sous  un  vernis  d’humanité, 
Traître,  lâchement  prêche  l’atrocité. 
Comme  un  Vampire  il  vit  de  sang  humain, 

Fait  le  néant  le  long  de  son  chemin  ; 

Tue  les  blessés,  pille  sans  vergogne; 

De  ses  cendres  renaît  la  Pologne . 

Maudit  Kaiser  qui  vois  tout  rouge! 

Tuant  femmes  de  la  Croix-Rouge 
Qui  vont  soigner  tes  blessés. 

Les  peuples  coalisés, 

Unis,  te  traquent,  fauve, 

Mais  en  vain  tu  te  sauves. 

Au  bout  de  nos  piques, 

Sourds  à  tes  suppliques, 

Tu  fi  n  i  r  as 
Comme  Attila. 

((Eo  Boche, 

Vide  poches, 

Ici,... 

Fini ... 

Fi  ! 

«I» 

Quinhon,  le  14  janvier  1915. 

P.  J.  de  Moloy. 
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HOMMAOE  A  L’ABBÉ  WETTERLÉ 


Sur  la  France  le  flot  déferle. 

Une  vague  allemande  grise 
Contre  un  rocher  court  et  se  brise. 

Pour  retomber  en  pluie  de  perles . 

A  la  pression  cède  un  barrage, 

Cest  l’heure  intense  du  carnage. 

Le  courage  va  se  cacher, 

De  toutes  parts  dans  les  tranchées. 

Le  flot  vaincu  passe  sous  terre, 

Les  gros  canons  font  le  tonnerre. 

Dès  qu’à  l'horizon  paraît  l’aube, 

Nos  avions  vont  chasser  les  Taubes. 

Les  mathurins  d’ardeur  frétillent 
Caressant  leurs  longues  torpilles. 

Comme  les  taupes  sont  cachés 
Boches,  Français  dans  leurs  tranchées. 

Pour  les  sortir  du  trou,  pas  mèche! 
Vainement  Guillaume  II  prêche. 

Mais  l’Empereur  de  sa  cravache 

Les  roue  comme  un  troupeau  de  vaches: 

<c  Quand  serons-nous  donc  à  Marseille, 

«  Avec  une  allure  pareille?  » 

C’est  ainsi  par  lui  cravachés 
Que  Boches  sortent  des  tranchées . 

Ce  troupeau  que  le  Kaiser  chasse 
Furieusement  sous  la  mitraille 
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Est  pris  d’une  invincible  <r  chi . .  ; /; .  . se  » 

Qui  leur  arrache  les  entrailles; 

Et  les  Boches  de  tous  leurs  membres, 

Comme  le  Roi  de  Prusse  tremblent. 

Nos  soixante-quinze  ont  craché  ; 

Guillaume  est  atteint  de  tranchées. 

Il  en  est  de  même  aux  Carpathes  ; 

L’autrichien  marche  à  quatre  pattes, 

Faisant  des  tunnels  sous  la  neige. 

Russes  font  le  même  manège. 

Mais  les  Ours  blancs  russes  les  flairent, 

Et  sans  pitié  font  leur  affaire. 

S'il  voit  un  Cosaque  approcher, 

François-Joseph  a  des  tranchées. 

Rencontrant  les  Turcs  au  Caucase, 

Les  Russes  vite  les  écrasent. 

Les  officiers  Boches  appellent . 

Leurs  soldats  crient :  «  Assez  de  pelles  !».... 

Quand  Yon  der  Goltz,  chez  le  Khédive, 

Voulut  passer:  ce  Halte!  qui  vive  !  » 

Près  de  Suez  il  dut  flancher, 

Soudainement  pris  de  tranchées . 

Depuis,  nos  docteurs  diagnostiquent: 

«  L'ennemi  est  pris  de  coliques  ! 

Vienne  et  Berlin  sont  en  révolte; 

Les  Empereurs  rouges  récoltent 
Le  fruit  de  ce  qu’ils  ont  semé  : 

La  haine  des  Grands  couronnés. 

«  Inutile  de  vous  cacher, 

«  Vous  crèverez  de  vos  tranchées.  » 

Quinhon,  le  1/  février  1915. 

P.  J .  de  Moloy. 
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Il  n’a  été  tiré  que  mille  exemplaires  de  cette  lre  édition. 

Mme  Jane  Jourdan  75,  rue  d’Auxonne  à  Dijon  (Côte  d’Or)  a  tous 
pouvoirs  pour  traiter  directement  avec  les  personnes  intéressées  soit  pour 
concéder  des  droits  de  vente  ou  d’édition,  etc.  etc. 

CONDITIONS  DE  VENTE . 

Des  conditions  de  vente  spéciales  seront  faites  aux  libraires,  com¬ 
pagnies  de  chemins  de  fer  ou  de  navigation,  cantiniers  des  régiments 
.ou  dépôts  des  isolés,  dames  de  France  ou  de  la  Croix-Rouge,  sociétés 
philantropiques,  militaires  ou  civiles  qui  feront  des  achats  par  cent  ou 
mille  exemplaires. 

L’auteur  acceptera  avec  plaisir  la  collaboration  des  artistes  lyriques 
pour  composition  musicale  des  poésies  composées  spécialement  pour 
chansons,  si  elles  sont  de  nature  à  les  intéresser. 

Quinhon  (Annam)  le  15  Juin  1915 
P.  J .  de  Moloy. 
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